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SOINS AUX MALADES
CH-AP.ITlRE 11

(suite)

Si le chiauff'age -e fait au moy en d'un poêleý
d'un système de tuyaux ou de bouches d'air
chaud, mettez y un vaisseau d'eau chaude dont
dont la vapeur donnera à l'air l'humidité vou.
lue. 'Poui- garder l'air pur, les vases dle nuit
lle doivent pas rester dantis lat chambre- un seul
ii.tant après leur usage. On y tienit toujotir.
une petite quantité de liquide désinfectant. Ilý
(doivent avoir des couvercles, et aussitôt que le
patient s'en est servi, il faut les enlever, les
vider, les éb>ouillanter* et~ les rincer avec Unc so-
lution désinfectante On peu se procurer 'a
peu de f'rais des vases pour l'usage du lit, et un
malade nie doit. sortir (lu lit sous aucun prétex-
te ; c'est épuiser ses for-ces inutilement et l'ex-
poser aux conséquences dlangereuses d'un re-
froidissement. Les vases en caoutchouc sont
très utiles si le patient est maigrre et ne peut
pas endurer le contact d'une surface en faience
dure. i est indispensable <le les rincer chiaiie
fois dans une for-te solution de chlorure de
chaux ou d'acide carbohique.

Autant que possible, enlevez les tapis et es-
suyez le plancher tous les jours avec un linige
humide après l'avoir tremplé (hais tarte solution
de sub)limné corrosif, puis tor-du. Ont doit épous-
seter la lboiserie avec un linge semblable, et le
passer aussi legere(nt sur les meubles. Av-ec
ces ilsrècautions l'air de la chambre sera tou-
jours frais et pur. Si on ne peut pas enlever
le tapis, balayez avec une balayeuse Mécanique
ou un balai couvert d'uan linge humecté <le su-
blimé corrosif, et brûflez les l>alavurfes. Enîle-
vez les rideaux des fenêtre(,s et <lu lit, toutes les
tentures et les meubles intutiles, pour (lue lat
poussière ait le moins (le cachettes pos~sib>le.
Rien nec cc'ntribu t autwnt à maintenir l'air pair
qu'une ['roprceté patitite.

(A suivre)

Livres, Journaux, E tc.
(Il iqera rendu compte dans ce journl cle

tous~ les ouvra!,cs dont oit vous eliverra loi ex-
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leFrontispice: Gare à v'ous - Bouquets
dpensées.-Etnaux et Caillées: La pendule

porcelaine (poésie), 1Ilenri (le 1?.gnier -Ins-
*tantanès: La grêèle, Silvio.-Cocefroy, Gvo.
*Co)ulrtel ine.s.-Volet r volé, Albert Cinî.-Ch'o-
nique universelle illustrée, Louis Peron ; illu.-
trations : AlphunIse D)audet (dans -'on cabinlet;
Parc à bétail, à Chicago ;G rand( Canoni.-La
Mort <lu spahi, Pierre Loti.-Tn éplisode (le la
camipagne (le Prusse, (ico. d'Espaî'bes.-Mo-des
parisiennles (une gs-,vut-e,).-Devi nettes,, farces,
bon mots, 36> grIrs-Splm NI on a-
alie Jeanne, nouvelle illustrée par Fet nand
Calmettes,. - Feuilleton :Le supplice d'une
fein[ne.-M1usique, iM andoli ne (suite).

Un ai) 12.50; le No 5 cents ; 516 rue Craig,
M~ontréal.

(..âteatux aux fruits% Une tasse (le beurre,
une tasse (le sucre, une tLsse (le mnélasse, trois
tasses (le farine, tu dJeii-tasse dc(l lait, une
taise de raisins hachéis, ;lne cuillérée à thé de
Clous, C.Llineile et auitrpice s deux oeufs e.
deux cuillém-ées a thé <le poudlre à pâte ou une
(le soda.

Eau de Floride - Faites dlissoudlre dans tit
(lclni-gallon dl'alicool 90 degrés, une once de la-
vandeth autant d'essence (le bergamiotte et aur-
tarit <'essence (le citron ; essence (le clous et <le
caninelle , tan (lrachnle de chacun ; ajoutez un
gallon d]'eau et III trez. Mlise est fioles de trois
onices4, cette eau pûtut se vend(re au détail 25 ets-
lat fiole.

Biti plat pour le déjeuner -Premey. quel-
ques tranches (le pain ; elevez-cII la croùte ;
faites; ue sauce avec trois teufs éýt. tan( chopine
<le lait ; trf.,nllpez-y le pain ; iltter dli beurre
dans la poêle ; faite>, frire jusqu'à couleurt
brune.


